
Menaces sur 
le foncier agricole 

Les plaines de la Mitidja et du Sahel
sont toujours la proie d’une véritable
mafia du foncier.

Actuellement, sur les routes d’Alger, de
Blida et de Boumerdès, des affiches sont
disposées pour annoncer la vente de lots
de terrain dans l’indivision.

Cependant, ces tran-
sactions se déroulent

dans la plus totale
illégalité puisque
les vendeurs dissi-
mulent le caractère
agricole de ces

terrains. Les opé-
rations de morcel-
lement sont sou-
vent rendues

possibles grâce à
la complicité

de notaires.
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Un jour, un sondage

Vahid Halilhodzic doit-il reconduire l’équipe
rentrante face au Bénin, lors du match 

d’aujourd’hui contre le Rwanda ?

OUI  NON Sans opinion

RÉSULTATS DU DERNIER SONDAGE
Pensez-vous que Bouteflika sera de retour

en Algérie avant le 5 juillet prochain ?
Oui : 22,1%
Non : 72,25%
Sans opinion : 5,65%

Les clients des banques ont
d’énormes difficultés à acquérir
des chéquiers dans des délais

raisonnables. 
La SATIM (Société d’automatisa-

tion des transactions interban-
caires et de monétique),
prestatrice de services
pour les banques,
compte acheter un
équipement de
façonnage d’une
capacité de 1 200
chéquiers/heure
minimum.

1 200 chéquiers/heure

Soirperiscoop@yahoo.fr
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Téléphériques 
tous azimuts 

L’Entreprise du métro d’Alger met les bou-
chées doubles pour la réalisation des téléphé-
riques dans les meilleurs délais. Il s’agit plus

particulièrement du téléphérique de
Constantine reliant Kerikri à Daksi,
celui de Béni-Saf reliant le centre-ville
à Béni Khaled et, enfin, celui d’Alger
reliant Bab-El-Oued à Zghara (Notre-
Dame-d’Afrique). 

Des appels d’offres dans ce sens
ont été lancés pour la réalisation
des télécabines.

Les Algériens de la région 
de Lille soulagés

L’ENTMV (Entreprise nationale de trans-
port maritime de voyageurs) vient d’ouvrir une
agence à Lille (France), où résident un
peu plus de 200 000 Algériens
auxquels il faut ajouter ceux
qui sont limitrophes à cette
région, y compris la Bel-
gique.

Jusqu’ici, ces Algériens
étaient obligés d’aller à
Paris ou Lyon pour acheter
un billet de bateau.


